
 

Faisons halte à Béthanie, le lieu de l’amitié,  de la rencontre, de 
l’écoute, de la conversion et demandons-nous : 

- Quel est la partie de ce texte qui a le plus retenu mon 
attention? Qui m'a le plus touché?  Pourquoi ? 
 

- Que veut dire pour moi cette affirmation de Jésus “une seule 
chose est nécessaire” ? 
 

- En quoi ce passage a quelque chose à me dire? 
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Marthe et Marie 

[38]Comme ils faisaient route, il entra dans un village et une 
femme, nommée Marthe, le reçut dans sa maison. [39]Celle-ci 
avait une sœur, nommée Marie, qui, s’étant assise aux pieds de 
Jésus, écoutait sa parole; [40] Marthe elle était toute absorbée 
par les multiples soins du service. Intervenant, elle dit : 
«Seigneur, cela ne te fait rien que ma sœur me laisse servir 
toute seule ? Dis lui donc de m’aider ». [41] Mais Jésus lui 
répondit: «Marthe, Marthe, tu te préoccupes et t’agites pour 
beaucoup de choses, [42] pourtant il en faut peu, une seule 
même. C’est Marie qui a choisi la meilleure part ; elle ne lui 
sera pas enlevée ». 

Ce passage de Luc se situe entre la parabole du bon Samaritain et les 
enseignements sur la prière du disciple. Jésus est en route vers 
Jérusalem et il approche de l’accomplissement de sa mission.  

Jésus, qui a été repoussé des Samaritains, trouve à Béthanie une 
maison qui l’accueille, qui lui permet de goûter l’intimité de l’amitié, 
de se reposer, de reprendre des forces avant d’affronter les épreuves 
qui l’attendent.  

     La maison de Béthanie – Arcabas  
2018 



 

Marthe reçoit Jésus et s’empresse au service de la maison (v.10, 38; 
40a) 

Entré dans la maison, Jésus est accueilli par Marthe, une femme 
active, entreprenante, responsable, capable de gérer ses biens.  
Sa manière de parler avec Jésus fait entrevoir sa profonde relation 
d’amitié avec le Maître. Et Jésus l’aime beaucoup. 
Marthe a un frère, Lazare et une sœur, Marie. Dans l’Evangile de Jean 
(chap, 11-12) Lazare meurt et Jésus le ressuscite après une des plus 
belles manifestations de foi de l’Evangile, faite par Marthe. Marthe est 
capable d’affronter la réalité de la mort et de croire que tout est 
possible. (Jn  11,5).  
 
Marie écoute la parole de jésus. (v,10,39) 

Marie, l’autre sœur, apparaît comme une femme plus contemplative, 
qui durant la halte de Jésus dans la maison aime d’abord l’écouter et 
prend la posture classique du disciple en se mettant aux pieds du 
maître.   
Aux pieds du Seigneur, elle sent qu’en elle jaillit un fleuve d’eau vive 
et elle s’en nourrit et s’en rassasie. 
Selon Jean (chap. 12, 1-8) c’est encore Marie qui accomplit le geste de 
l’onction, peu de jours avant l’arrestation de Jésus. Marie accomplit 
un geste inattendu : elle utilise un parfum précieux de nard pour 
arroser les pieds du Seigneur; le parfum de l’onction qui envahit la 
pièce rappelle le parfum de la présence du Christ. 
 

Marthe réagit et  demande à Jésus d’intervenir (v.10, 40b) 

De façon surprenante, Marthe intervient en s’adressant à Jésus : 
“Seigneur, cela ne te fait rien que ma sœur me laisse servir toute seule 
? Dis-lui donc de m’aider”.  
Marthe adresse directement ses lamentations au Seigneur, parce 
qu’elle doit faire seule tout le travail. Donc le motif de son inquiétude 
semble être l’importance de la diaconie (du service), ou mieux encore, 

le fait que, trop lourde, elle ne soit pas partagée. Devant Jésus, le 
contraste entre les deux sœurs apparaît parce que toutes les deux 
veulent le servir mais de manière différente. 

Réponse de Jésus (v.10, 41-42) 

La réponse de Jésus est un reproche fait avec douceur, non pour 
condamner, mais pour souligner l’attitude du disciple: “Marthe, 
Marthe tu te fatigues et tu t’agites pour beaucoup de choses, mai une 
seule est nécessaire”. Jésus reconnaît la générosité de l’accueil de 
Marthe et son souci, mais il met l’accent sur la valeur de l’écoute 
personnelle de la Parole pour chacune des deux sœurs. Jésus ne 
condamne pas Marthe, mais il lui rappelle le risque de vivre dans une 
dispersion continuelle.  Trop d’empressement pour le service peut 
nous séparer de la Parole de Jésus qui est la source de toute  diaconie.  

Jésus attend une conversion de la part de Marthe et une autre de la 
part de Marie. Si Marthe est invitée à ne pas s’essouffler pour faire 
beaucoup de choses et à se mettre aux pieds de Jésus pour l’écouter, 
Marie, elle, après avoir écouté sa Parole, devra se lever et mettre en 
pratique la Parole dans le service à ses frères. 

Selon une interprétation intéressante de Maître Eckhart (1260-
1328), Marthe est une femme complète qui avait atteint une maturité 
spirituelle; elle savait déjà comment travailler et vivre en présence de 
Dieu. Marie ne le savait pas et était en train d’apprendre. C’est 
pourquoi elle ne pouvait s’interrompre. Même si Jésus définit le rôle 
de Marie comme “la meilleure part”,  le grand mystique allemand 
souligne que la foi de Marie serait restée incomplète sans une vie 
active. L’union avec Dieu doit conduire le vrai disciple à un retour 
dans le monde, à l’attention amoureuse et concrète aux personnes. 

La meilleure façon d’être Marthe, c’est d’être Marie et vice versa. 

 

   


